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Résumé
Cette note a pour but de présenter l’idiogramme et  le  caryotype standard en bandes G du
mouton domestique (Ovis aries  L.).  Les résultats obtenus sont discutés et  comparés à ceux déjà
publiés dans la  littérature.
Mots clés :  Mouton domestique,  idiogramme,  bandes G.
Summary
Idiogram and standardized G-band karyotype of the domestic sheep (Ovis aries  L.)
The aim of this  paper is  to present the idiogram and the standardized G-band karyotype of
the  domestic sheep (Ovis aries  L.).  The results  are  discussed and compared to  those published
before.
Key words : Domestic sheep,  idiogram,  G-bands.
I.  Introduction
La difficulté  principale  du caryotype  des  bovidés  en  général  et  du  mouton en
particulier,  est  l’absence  de  différence  morphologique entre  la  plupart  de  ses  consti-
tuants puisque seules  les  3  paires d’autosomes métacentriques et  le  gonosome Y  sont
aisément identifiables en coloration conventionnelle ; le chromosome sexuel X  et les 23
autres  paires  autosomiques étant  acrocentriques  et  ne se  distinguant  que par de très
légères différences de taille entre 2 paires consécutives. Les techniques de marquage Q,
G  et R, en produisant des bandes spécifiques sur les chromosomes, ont permis de lesapparier et de les  reconnaître.  Ainsi le  caryotype standard en bandes G  du mouton a
tout  d’abord  été  proposé et  adopté à  la  conférence de Reading (1976) (F ORD   et  al.,
1980),  puis modifié et  amélioré par LONG (1985).
Cette note a pour but d’une part de présenter et comparer nos résultats à ceux de
LONG (1985) et  d’autre part de proposer un idiogramme standard basé sur les mesures
relatives  des chromosomes de 5 caryotypes.
Il.  Matériel et méthodes
Les métaphases ont été obtenues à partir de cultures  de sang entier de moutons
lle-de-France.  Les chromosomes ont été traités pour les bandes G  suivant une technique
proche de celle de S EABRIGHT   (1971).  Ils ont été identifiés, appariés et rangés suivant la
classification  recommandée à Reading (1976) (F ORD   et  al.,  1980)  et  divisés en régions
selon  LONG (1985).  Les mesures de  longueur ont  été  effectuées  sur  les  chromosomes
préalablement traités à la  trypsine, à l’aide  d’un compas à pointe sèche et d’un pied à
coulisse au 1/50 c   et les longueurs relatives de chaque chromosome exprimées en p.  100
de la  longueur totale du complément haploïde selon la  relation :
pour les  2 caryotypes mâles,
pour les  3 caryotypes femelles,
L  Ri est  la  longueur relative  du i’  chromosome,
Ai,  la  longueur réelle du i’  chromosome,
X, la  longueur réelle  du gonosome X.
Pour  les  3  paires  d’autosomes  métacentriques,  les  valeurs  moyennes des  indices
centrométriques ont été  déterminées :
III. Résultats
Les paires de chromosomes et leur schématisation sont représentées sur les figures
1  et 2,  leur description se trouve dans l’annexe. Dans le tableau 1,  sont rapportées les
longueurs relatives moyennes de chaque paire ainsi que leur erreur-type, l’idiogramme
de la  figure  3  étant basé sur les  données du tableau  1.  Enfin dans le  tableau 2 sont
!  représentés les  indices centromériques moyens des 3 paires de métacentriques.IV. Discussion
Le caryotype du mouton domestique qui  est  connu depuis  les  travaux de B ERRY
(1938) et de A HMED   (1940) (pour revue, C RIBIU   & M ATE .rIC A ,  1985) est composé de 54
chromosomes dont 3  paires de métacentriques, 23 paires  d’acrocentriques  et  2 gono-
somes X  et Y  respectivement acrocentrique et  métacentrique.
Malgré des classifications différentes des chromosomes dans les études précédentes
de E VANS   et  al.  (1973), H ANSEN   (1973), Z ARTMAN   &  B RUERE   (1974), S CHNEDEL   &
C ZAKER   (1974)  et  PONCE de L EON   ôC M ARCUM   (1975),  la  description schématique des
bandes  est  comparable  à  la  nôtre.  Notre  caryotype  standard  en  bandes G est  très
proche  de  celui  de  LONG  (1985)  puisque  seules,  quelques  paires  chromosomiques
présentent de légères différences :  la  bande 2q22, légèrement sombre, est  absente,  la
bande llq21 est moins marquée mais visible,  les paires 19q et 20q semblent inversées
chez LONG (1985) par rapport à Reading (1976), et enfin les bandes terminales 21q22 et
23q22 sont pâles et  très  légèrement marquées. Ces différences pourraient être causées
soit  par  la  technique elle-même,  soit  par une contraction  légèrement plus importante
des chromosomes.
Les  mesures  de  longueur de chromosomes prétraités  sont  sans  doute  beaucoup
moins précises que celles de chromosomes colorés conventionnellement car d’une part,
la  trypsine altère leur structure, et d’autre part les régions centromériques et téloméri-
ques ne sont pas colorées.  Les différences entre 2 paires autosomiques acrocentriques
consécutives sont  faibles  puisque de l’ordre  de 0,1  à 0,2  p.  100.  Les 3 chromosomes
métacentriques sont faciles  à identifier par leur  taille.  La longueur du chromosome X
est  nettement  supérieure  à  la  paire  n°  4  et  le  chromosome Y est  le  plus  petit  du
complément.  Il  existait  auparavant 2 idiogrammes du mouton, établis  sur un nombre
plus ou moins important de cellules : B RUERE   &  Mc L AREN   (1967)  sur  16  cellules  et
PONCE de L EON   & M ARCUM   (1975) sur 100 cellules. Nos  résultats, calculés sur 5 cellules,
sont proches de ceux de ces 2 études, à l’exception toutefois de la  taille  du gonosome
Y  qui semble supérieure dans notre idiogramme et pourrait être causée d’une part par
le  petit  nombre de caryotypes mesurés et  d’autre  part  par  l’existence  d’un  polymor-
phisme de la taille du chromosome Y  comme cela a été mis en évidence chez d’autres
espèces comme l’homme (CoH EN  et  al.,  1966),  la  souris (M A TT HEY ,  1963,  1964)  et  les
bovins (Z HIVALEV   & G OLDMAN ,  1973 ; C RIBIU ,  1975).
V. Conclusion
Cet idiogramme,  basé  à  la fois sur  la  taille  des  chromosomes et  le  dessin  des
bandes  G,  apporte  des  précisions  sur  les  rapports  de  grandeur  existant  entre  les
chromosomes du mouton et devrait faciliter la recherche de polymorphismes et la mise
en évidence d’anomalies chromosomiques.
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